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Résumé 
Lors d’une campagne de piégeage en 2026, Dasytes croceipes Kiesenwetter 1866 fut découverte 
au printemps dans un parc de la capitale belge. Il s’agit d’une première pour le pays et c’est l’une 
des plus nordiques connues. Nous décrivons le lieu de capture de ce Dasytinae et présentons 
quelques considérations sur son aire de distribution et son éthologie. 
Mots-clés : Cleroidea, Melyridae, Dasytinae, climat, espèce exotique, Belgique 
 
Abstract 
During a trapping campaign in 2026, Dasytes croceipes Kiesenwetter 1866 was discovered in the 
spring in a park in the Belgian capital. This is the first occurrence of the species in the country and 
one of the northernmost known. We describe the capture site and discuss its distribution and 
ethology. 
Keywords: Cleroidea, Melyridae, Dasytinae, climate, alien species, Belgium 
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INTRODUCTION 
La découverte de Dasytes croceipes Kiesenwetter 1866 a été réalisée lors de la réalisation du 
mémoire de fin d’études de Louna Jushpe en vue de l’obtention du titre de Bioingénieur en 
sciences et technologies de l'environnement à Gembloux Agro-Bio Tech (Université de Liège).  
Suite à la confirmation du déclin des insectes (Hallmann et al., 2017 ; IPBES), désormais 
indiscutable, une campagne de piégeage a été réalisée en 2026 dans divers espaces sélectionnés 
selon un gradient allant de la nature à l'urbanisation. L'objectif était d’évaluer la situation et de 
proposer des actions en faveur des arthropodes. Les différents sites sont : une bande fleurie en terre 
de culture (Gembloux), un jardin aménagé et dédié à l’étude des insectes en milieu rural 
(Insectarium Hexapoda, Grand-Axhe), un parc urbain aménagé en faveur de la biodiversité (Parc 
Jean-Félix Hap, Etterbeek) et un second parc urbain à vocation écologique (Parc Crousse, 
Woluwe-Saint-Pierre). 
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Le piégeage a été réalisé à l’aide de bacs jaunes et de pièges à fosses. Une recherche active au filet 
fauchoir tout au long de la campagne complétait le dispositif. Lors de l’analyse des résultats, 
l’accent a été mis sur les Coléoptères pollinisateurs, à savoir : les Cantharidae, Cerambycidae, 
Chrysomelidae, Coccinellidae, Malachiidae, Melyridae et Oedemeridae. 
Lors de cette campagne, une nouvelle espèce de Melyridae fut découverte à Bruxelles dans le Parc 
Jean-Félix Hap. Quatre exemplaires de Dasytes croceipes furent récoltés, trois via des bacs colorés 
et un via un piège à fosse.  
Parmi les Melyridae, et jusqu’à ce jour, la Belgique comptait 9 espèces dans la sous-famille des 
Dasytinae dont 6 du genre Dasytes (Fagot, 2024 ; Libert & Fagot, 2025 ; Thomaes et al., 2025).  

LE PARC JEAN-FELIX HAP 
Le parc, d’une superficie de 1,19 ha, est situé à Etterbeek, dans un quartier densément peuplé 
(Figure 1), et dissimulé derrière un mur d’enceinte (Figure 2). Ce jardin est réputé pour être le 
plus beau parc de la commune. Il offre aux visiteurs le calme bienfaisant de son environnement 
apaisant en milieu urbain, la beauté de son aménagement paysager mais également, depuis peu, un 
espace écologique didactique. En effet, au lieu des pelouses traditionnelles, ce jardin est riche de 
végétaux divers permettant à la biodiversité potentielle de s’exprimer. Le Broebelaer, un affluent 
du Maelbeek, y prend sa source et alimente un petit étang près d’un château de briques et de pierres 
blanches. 
 

 
Figure 1 : Situation du Parc Jean-Félix Hap dans son environnement citadin. 

 
Historiquement, c’est le brasseur Albert-Joseph Hap qui acheta le terrain lorsqu’il devint 
bourgmestre d’Etterbeek en 1804. Un mur d’enceinte est alors édifié pour protéger le bien de 
l’environnement citadin (Gardens-Brussels, 2026). La passion du jardinage s’est transmise de 
génération en génération et Jean-Félix, le dernier de la lignée, comme ses prédécesseurs, plante, 
redessine et transforme son héritage. En 1959, il ouvre le jardin au public mais exclusivement aux 
personnes âgées ! Onze ans plus tard, l’accès est élargi à l’ensemble de la population mais 



 Entomologie faunistique – Faunistic Entomology 2026 79    
 

141 

seulement pendant la belle saison. En échange, la Commune d’Etterbeek assure l’entretien et le 
gardiennage. Mort sans descendance, Jean-Félix Hap lègue sa propriété à la commune en 1988. 
 

 
Figure 2 : Un aspect du Parc Jean-Félix Hap (20 août 2026). ©Jean Fagot. 

 
 
La structure paysagère du parc, la présence de dix arbres classés comme « arbres remarquables » 
et le fait que cet îlot de verdure soit pratiquement le seul d’un tel intérêt scientifique et esthétique 
au cœur de la commune d’Etterbeek lui valurent son classement le 29 juin 2000 par arrêté du 
Gouvernement de la Région de Bruxelles-Capitale (2076-0008/1) sur avis la Commission royale 
des Monuments et des Sites.  
 
 

 
Figure 3 : Localisation des points de piégeage dans le Parc J.-F. Hap. ©Louna Jushpe. 

 
 
À proximité de l’endroit où les D. croceipes ont été piégés (Figure 3, points 2 et 3), on note la 
présence de diverses plantes à fleurs dont, entre autres, Caltha palustris, Iris sp., Mentha aquatica, 
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Symphytum officinale, Geranium dissectum, Ranunculus acris, Rumex spp., Lythrum salicaria, 
Filipendula ulmaria, Dipsacus fullonum, Cirsium spp. ou encore Calystegia sepium. Un arbre 
dépérissant se dresse également dans le même secteur. 
 
DASYTES CROCEIPES KIESENWETTER 1866 – BELG. SP. NOV.  
Syn.: Dasytes cruralis Mulsant & Rey 1968. (Figure 4) 
 

 
 

Figure 4 : Illustration de Dasytes croceipes Kiesenwetter 1866 issue de Galerie-Insecte (© 
Emmanuel Gay). 

 

MATÉRIEL EXAMINÉ 
Région de Bruxelles-Capitale : • 3 ex., 24-28.V.2026, Parc Jean-Félix Hap (Etterbeek, 
Bruxelles), dans un jardin public, leg. L. Jushpe, coll. J. Fagot in Gbx (1 ex. bac coloré, figure 3, 
point 2 ; 1 ex. piège à fosse, figure 3, point 2 ; 1 ex. bac coloré, figure 3, point 3) ; • 1 ex., 28.V-
4.VI.2026, idem (bac coloré, figure 3, point 2). 
 
Le spécimen issu du piège à fosse au point 2 a perdu son abdomen et semble avoir été parasité. Il 
en est de même pour un des deux spécimens pris au point 2 via un bac coloré, bien qu’entier. Les 
deux autres individus sont apparemment indemnes. 
 
Dans le catalogue des coléoptères de France (Constantin, 2024), on peut lire :  
« croceipes Kiesenwetter, 1866: Fr. mérid. : Pyr.-Or., Hérault, B.-d.-Rhône., Var, Corse. Ita. Sept., 
Sardaigne, Esp., Maghreb ». 
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Cette distribution est confirmée par Mayor (2007) ou par Bahillo de la Puebla et al.(2026). On 
peut aussi ajouter une découverte récente en Angleterre (Hodge, 2024). 
Son aire de distribution en Europe est relativement limitée mais semble montrer une tendance à 
l’expansion. L’espèce est, à l’évidence, une espèce méridionale. Coache (2001) la cite des Alpes-
de-Haute-Provence et Ponel (2006) du Var où elle est commune. Elle est également présente dans 
les Pyrénées-Orientales (Ponel, in litt., in Rogé (2007)). En consultant la littérature et les 
plateformes de science participative (ARB, GBIF et iNaturalist), on peut constater que Dasytes 
croceipes a déjà été repérée en bordure atlantique (Rogé, 2007) ainsi que assez haut au nord : la 
région parisienne (161 observations de 2013 à 2026), Le Havre (.V.2025), Amiens (8.V.2025), 
Strasbourg (29.IV.2026), Metz (2020, 2021) et plus près de la Belgique, Lille (23.V.2023 et 
4.VI.2024). Elle est même connue à Londres depuis peu (de 2023 à 2026) (Hodge, 2024). 
 
Dasytes croceipes est floricole au stade adulte, pollinivore comme la plupart des Dasytinae. Même 
si, selon les espèces, les Dasytinae sont attirés soit par des herbacées, soit par des ligneux, la larve 
aurait plutôt tendance à vivre aux dépens du bois mort. Or, bien que le Parc Jean-Félix Hap soit 
peu « entretenu », il n’offre pas beaucoup de ce matériau. 

CONCLUSIONS 
La découverte de Dasytes croceipes Kiesenwetter, 1866 constitue une première donnée pour la 
faune belge et contribue à actualiser la connaissance des Dasytinae du pays. Au-delà de son intérêt 
faunistique national, cette observation s’inscrit dans un contexte européen marqué par la présence 
récente de l’espèce dans plusieurs régions situées au nord-ouest de son aire traditionnellement 
connue. Les quatre exemplaires récoltés dans un parc urbain bruxellois ne permettent toutefois 
pas, à ce stade, de préciser son statut en Belgique ni les modalités de son arrivée. Ils soulignent en 
revanche l’importance de poursuivre les inventaires entomologiques, y compris dans les espaces 
verts urbains, afin de mieux documenter les modifications faunistiques en cours. 
Force est de constater que le paysage entomologique change. Cette année, nous avons pu annoncer 
l’arrivée de plusieurs nouvelles espèces de Chrysomelidae venues enrichir la faune entomologique 
du pays : une altise dans la région de Charleroi, Chaetocnema tibialis (Illiger 1807) (Fagot & 
Limbourg, 2026), deux bruches dans la région liégeoise, Megabruchidius tonkineus (Pic 1904) et 
Bruchidius pusillus (Germar 1823) (Fagot et al., en préparation (a)), une seconde altise près de 
Charleroi et en région bruxelloise, Longitarsus rutilus (Illiger 1807) (Fagot et al., en préparation 
(b)). Et c’est sans prendre en compte les bruches découvertes en 2021 (Baugnée et al., 2021) et 
bien d’autres encore. 
Si pour certaines d’entre elles le processus invasif est clairement identifié, pour d’autres, nous ne 
pouvons raisonnablement pas ignorer les modifications climatiques de ces dernières années.  
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